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retenus depuis, les -n.essieurs des sénÉinaires susdits, voyant, qu'à
l'avenir, le peuple et l'église du pays seraient privés du bienfait de
l'éducation, fondèrent,.dans chacune de ces deux villes, un collége,
pour y remplacer, sous leur direction immédiate, celui des jésuites,
et ces deux colleges ont toujours été, depuis le moment de leur
opération, aussi florissants que fréquentés. Celui de Québec paraît
l'être davantage, et on lui accorde la préférence sous le rapport de
'étude de lhistoire naturelle, de la physique expérimentale et. de

la chimie, sciences qui, par les ellorts dle messire 1omLEs, membre
du séminaire de Québec, y sont enseignées sur une grande échelle.

" Feu M. CuiÂTEÂu, ancien curé de la Longue-Pointe,posa dans
cette paroisse, les premières ffndations du college ie Montréal, qui
fut dans la suite transporté à cette ville, à l'endroit où nous le voyons
aujourd'hui,' sous li direction et à la charche immédiate des mes-
sieurs du séminaire de St. Sulpice ce .lontréal.

" A lexemjle (les messieurs (les séminaires de Québec et de Mon-
tréal,plusieurs dignes prêtres, amis zélés de léducation, fondèrent, à
l'aide de leurs confrères, de leurs paroissiens, et des octrois de la
législature provincia)e, des colléges qui, sous tous les rapports,
rivalisent aujourd'hui avec ceux les villes. Les prêtres qui se
distinguèrent davantage dans ce genre d'entreprise louable, furent
feu messire 3RUn&ssaan,ancien curé de Nicolet, où l'on voit un monu-
ment magnifique du zèle et des sacrifices lu clergé canadien pour
répandre l'éducation dans le pays; feu messire PAINciiUn, derniè-
rement curé à Ste. Anne, etfondateur du collége de Sie. Anne; (eu
messire GIR OUAnn, ancien- curé à St. Hyacinthe, et fondateur du
collége de Saint-Hyacinthe ; messire MImNAULT, curé à Chamnbly,
et fondateur du collége de Chambly ; messire )ucwAaMm, curé
à Ste. Thérèse, et fondateur lu collége (le Sainie-Thérèse ; et
messire LABELLE, curé à l'Assomption, et l'un des fondateurs du
collége de lAssomption.†

'11 y a ici léîfauut de ménoire ou inadvertence. L'école latine, fondée à la Longue-
Pointe, par M. Curatenu, nie fut pas tranlpo.tée i l'endroit où lnos oyoni aujourd'hui

le collége ou petit-éinire de Moltréal; elle fut traniiportc dan" %i palais cihaçlà'enu
situé vers le bas du présent narché oeuf, et y prit le nom de collége de Sniit-Rllhilia
La façade de ce châtenu, bati pur un gniuetriier dut Montréal, sinon, d'aprs la coin.
'nune renonimée. par M. dc B EAuAuîrNois. gouverticur Eénéral du Cainada aprâs le
marquis dé VAUDR EUtL. siccesseur du clievalier de C.% .. FEIES, la fiça.de de re .ch-
teau, devenu 1'.ina lillerirum domius, -avait un aspeet imposant et mnngnifique.
Cét ait lors, selii uiiue, le plus beau di-s édifice& de NaIontrém

al. Feu l.NMAnCIAND,
décédé à Sandwich, il y a un certain omibre d'ain.cs, fut principnil île ce colige apirâS
Iu. Cuirateuii, et eut pour successcur le reIiectaile et vnératble I. CitcntssaAx,

mous la principaliié duquel nous avons eu l'avaninge le le fréquelter, depuis 1800 jus-
qn'en 1802, qu'il devint la proie d'un ineen-ji, en mêmliie temps que l'ancienne égli.e des
juSuîies, alor> à 'usage du culte anglican, de leur couvent converti cin prison comuuiel
et d'un nombre de maisons adjacentes.

Le présent college, ou petit-séninaire, n'a été ouvert aux classes qu'en 1806, sous la.
directioni de teu messire HoquEs.
* t Au Dr. MEILLEUR lui-mêmle, au Dr. CAzEntiuvr, et autres notables du lieu,

est dû le nérute de cette louable entreprise.
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